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ferroviaireàrenouvelercirculesur
des voies à écartement métrique
(un mètre, contre 1,435m pour la
«voie normale» des CFF) qui
n’existeguèrequ’enSuisse.Cham-
pion du domaine, Stadler se re-
trouve ainsi en position de quasi-
monopole national. Entre autres
parcequeBombardieradélaisséce
marché il y a une bonne dizaine
d’années.Mais,dans laperspective
d’une commande ferme de 17 ra-
mes (soit 44 voitures), la direction
de la fabrique de Villeneuve a de-
mandéàses ingénieursdedévelop-
perunproduitoriginalquiapris le
nomde «projet Metrixx».

Déceptionhouleuse
Face au savoir-faire éprouvé de
Stadler dans ledomaine,Bombar-
dier n’apourtant pas réussi à faire
la différence. Michel Pernet re-
prend: «L’appel public fixait qua-
tre familles de critères relatifs aux
qualités techniques, au prix, aux
délais et aux capacités organisa-
tionnelles.Achaque fois, l’offrede
Stadler est arrivée en tête.»

Les directeurs des quatre com-
pagnies ont donc fait leur choix
sans qu’il y ait à discuter. Des dis-
cussions, il y a en a pourtant eu au
début de février, lorsque cette ad-
judication a été annoncée aux
conseils d’administration. Les re-
présentants des Communes et du
Canton de Vaud n’ont pas caché
leur déception. Hier, cette décon-
venue était encore suffisamment
vive pour que deux conseillers
d’Etat – la socialiste Nuria Gorrite,
enchargedes Infrastructures, et le
libéral-radical Philippe Leuba, en
chargede l’Economie – la répètent
lors d’une conférence de presse
qui a suivi celles des quatre com-
pagnies régionales.

40millions en contrepartie
Mais, dans l’intervalle, les deux
magistrats étaient allés à la ren-
contre de Peter Spuhler, big boss
duStadlerRailGroup,quiest aussi
une figure fameuse de l’UDC. En a
résulté «un contrat» par lequel
«Stadler s’estengagéeàaugmenter
massivement lescommandesàdes
sous-traitants vaudois sur les huit
prochaines années. L’objectif est
fixé à hauteur de 40 millions», a
révéléhierPhilippeLeuba.Leplus
beau, c’est que 10 de ces 40 mil-
lions iront à Bombardier.

Cela aidera l’usine de Ville-
neuve à traverser la période de
chômagetechniquequ’elleendure
avant de pouvoir commencer à
produire les59trainsàdeuxétages
qui lui ont été commandés à la fin
de l’an dernier par les CFF. Bom-
bardier avait alors emporté audé-
triment de Stadler ce «contrat du
siècle» devisé à 1,9 milliard. La
roue tourne,diront les cheminots.
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Quatre compagnies
régionales
préfèrent la firme
thurgovienne
à sa concurrente
vaudoise. LeConseil
d’Etat obtient
des compensations

DanielAudétat

Dans le canton de Vaud tout du
moins, jamaisConseild’Etatn’aura
été aussi pugnace en matière de
politiqueéconomique.Cesdix-huit
derniersmois,onavucegouverne-
ments’opposeravecsuccèsà la fer-
meturede l’usinenyonnaisedeNo-
vartis, soutenir la reconversiondes
chaînesdeproductiondeBobst,ou
encore contribuer à sauver ce qui
pouvait l’êtredesex-IRL(Imprime-
riesRéuniesLausanne).Et,mainte-
nant, le voici qui se démène pour
protéger les ateliers de construc-
tion de matériel ferroviaire qu’ex-
ploite à Villeneuve la multinatio-
nale Bombardier. Ce géant indus-
triel canadiena repris en 1998 l’en-
treprise Vevey Technologies, elle-
même ultime descendante des
historiques Ateliers de construc-
tionsmécaniques de Vevey.

Contrat à 231millions
La sollicitude du gouvernement
cantonal découle du revers pour
la fabriquedeVilleneuvequi a été
annoncé hier. Ce n’est pas à elle,
mais à Stadler Bussnang AG, son
concurrent thurgovien, qu’a été
accordé un contrat estimé à
231,5 millions de francs (dont
80,1 millions en options). Il porte
sur laconstructionde24rames fer-
roviaires (dont7enoption). «Toute
laprocéduredesélectionaétéme-
néedans leplus strict respect de la
loi vaudoise sur les marchés pu-
blics», aassuréhier lorsd’unecon-
férence de presse Michel Pernet,
directeur du Morges-Bière-Cosso-
nay (MBC, ex-Bière-Apples-Mor-
ges).

Pour lancerenaoût2012unap-
pel d’offres groupé, sa compagnie
s’était alliée à trois autres: Travys
(Transports Vallée de Joux - Yver-
don-les-Bains - Sainte-Croix),
MOB GoldenPass (Montreux-
Oberland Bernois) et TPF (Trans-
ports publics fribourgeois, ex-
Gruyère-Fribourg-Morat).

LeprojetMetrixx
«L’objectif était de parvenir à pro-
poserunmarché suffisamment in-
téressant pour éviter de ne se voir
proposerqu’uneseuleoffre», aex-
pliqué hier Vincent Ducrot, direc-
teur des TPF. C’est que lematériel

Nouvelles rames

Stadler, et nonpasBombardier,
modernisera nos petits trains

Les Transports publics fribourgeois (TPF) commandent
six ramespour renforcer le réseauRERde leur canton. DR

LeMontreux-OberlandBernois (MOB)commandequatre rames
dans le cadreduprojetde liaisonMontreux-Interlaken.DR

Les TransportsMorges-Bière-Cossonay (MBC) commandent
quatre ramespour assurer la cadence à la demi-heure. DR

LesTransportsValléede Joux -Yverdon - Sainte-Croix (Travys)
commandent trois ramespour la cadence à la demi-heure. DR

U Grand patron de Stadler,
Peter Spuhler apparaît dans le
rôle du bon prince en
promettant pour 10 millions de
travaux en sous-traitance à
Bombardier. Au total,
l’entreprise thurgovienne
garantit à l’industrie vaudoise un
retour sur investissements de
40millions de francs entre 2013
et 2020. Appréciation de
Philippe Leuba, ministre de
l’Economie cantonale: «C’est
environ quinze fois plus en
regard de la situation actuelle,
où le canton de Vaud n’est que
faiblement représenté parmi les
sous-traitants suisses de
Stadler.»

Au-delà de la magnanimité,
de nouvelles perspectives

contribuent sans doute aux
bonnes relations que Peter
Spuhler se soucie d’entretenir
avec le gouvernement vaudois.
Comme cela s’est beaucoup dit
ces dernières années, le canton
a pris du retard dans le dévelop-
pement de ses infrastructures de
transports. Un retard qu’il faut
désormais rattraper.

D’ici à l’été, le Conseil d’Etat
ne demandera donc pas
seulement à son Grand Conseil
d’approuver la part des investis-
sements du MCB, de Travys et
du MOB qui lui reviennent, soit
environ 95 millions de francs.
Pour unmontant supplémen-
taire d’environ 200millions, ce
message au parlement intégrera
d’autres investissements

régionaux en infrastructures et
en achats de matériel roulant,
que la ministre Nuria Gorrite n’a
pas encore dévoilés.

Et ce n’est qu’un début.
Avant la fin de l’année, le Grand
Conseil sera encore sollicité
pour un renforcement substan-
tiel du réseau RER cantonal. En
vue de nouveaux appels d’offres
publics, Stadler a donc tout
intérêt à se rapprocher de
l’industrie vaudoise.

Bombardier Suisse devra
opérer un choix stratégique,
relève StéphaneWettstein, son
directeur général: persévérer ou
non dans sa volonté de repren-
dre pied sur le marché de la voie
métrique, qui est aussi celle de
plusieurs réseaux de trams.

Lebonmomentpour êtrebonprince
PerspectiveLecontrat que
Bombardier aobtenuendécem-
bredesCFFassuredu travail
pendantdix-sept ans auxateliers
deVilleneuve. Laproductionne
devrait pourtantpas commencer
avant l’anprochain.
Transition Pour éviter des
licenciements, le Canton participe
au financement du chômage
technique qui touche une
soixantaine des 200 collabora-
teurs de Villeneuve.
InvestissementsBombardier
engagera 20millions à Villeneuve
pour être enmesure de livrer
leurs trains aux CFF. Le Canton
cofinancera une partie de cet
investissement et accordera des
crédits de formation pour le
personnel technique.

Soutien cantonal
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